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LES LAMPES AU MAGNI!SIUM . 

La oornbwrtiondumagnéstwn,<~n ruban ou 
en rnélang<~ pulvérul<~ntavec: unprodun 
oxydant (chlorato),aconstiTUélopremior 
mode de producnon de l'éclair lumineux 
pourlaprisodevue.Leprocédéélatlincom
mode à cause de la fumée :ruffocante qu'il 
engendrattetdangereuxenrai.sondesrisques 
d'explosion 

Un progrès important fut réalisé lorsqu'on 
s'avisa d'enf<~rmer le magn•um en feuille 
mince ou en fil dans une ampoule remplie 
d'oxygàn<~pur. 

Onobtinta~ru~i des é<:lair3 oilencieux,une 
combustton rapide, un ~ux lumineux d'in
tenatté sensiblement COJ\.'Itame pour un même 
type de lampe. Les dangen de blil.lure et 
la fumée di$parurent. Des puissances lu
mtneusesimportantespurenta~ru~iétre mise.o 
«en conserve» dans de pehtesampoules 
fac~ement transportables. 

Actuellement, les lampes flash sont consti· 
tuéeltparunfinfilamentenalliagealumultum
rnagnèstum,d'11nd>amètreparfanementrégu· 
lieraenstblementtga.là 35micr~. obtenu 

Hlondeoproo&dèsdefabricationtrèsparti
culien.Ce lilamentestrépartide façon égal<~ 
dans tout le volume de la lampe , dont l'at
"""'phèreestoonstttuéepardel'oxygéneà 
basse pression 

Unl'ilamentdetungstènepouvantétreporté 
il'incandesœnceparleoouranlleplusfaible 
relie les deux électrodes de la lampe qui 
:rupportenlàleurextrérmtéuneparcell<~de 
p.tt<~ exploonve. Le fil incandescent enflamme 
~~te expl0111ve el le fil d'alumuuum-nu.gné-

Toulesourcedecourant,pileousecteur, 
debitant u.-w inte011ité muumum de 0.4 A 
pourra.\ être utiliSée, mal! seules les lampes 
muniesd'unculotàvilpossèdenlunfusoble 
:.,,~rité permettanT leur emploi sur ht 

Les ampoules sont revêtu,.., sur les deux 
rac .... d'un v<~ml! cellul011ique spécial qui. à 
l'intérieur,èvitelecontactdJrectdufilament 
avec le verre, et à l'exténeur empkho la 
formallon do rayur"" pouvant amoroer la 
rupture de l'ampoule et, encas de rupture 
evtte les accidena que provoquerait la dio
penien des fragments 

• La •ync:hron•Mtlon du ~O<!ok Ektatu< •ot !rh .... 
<1Mgrlc•lt'•,{ptold'uneond .. M1•u•<horg• por 
""•"*"..-lo d•pH .. I>Ourl'auum•godotot•m ... 
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• lH ~IHII<onteo pl>aHo do la <ombu011on d'une otloo dii~<O<\IO pointo Qui lou• OO<rOOI)Ondonl '"' lo 
lom,..fluhont.,ttllmMo•••loonHJOOOimagoo'o oou•l>olumlt<o-lom po.Lato<honolro(G ot H) oOtO 
On •olt lot QuolquUimog .. P<tlovlloo dono to~lm, Q<od.Olo ''" lo dkompoolllon du •O<nlt lnlttlou•. 

Au ~ommet de l'ampoule, une tache de 
chlorure de cobalt norma.lemenl bleue en 
otmo.<lphère seche se colore en rose si l'am
poule,parsutted'unefissure.alais.oOpéné
trer de l"air humide ; dans œ cas la lampe 
ne doitpasêtreutii>Sée. 

Selonlestype3delampes,ilexiateunretard 
plu.. ou mona grand entre le pusage du 
courant d'amorçage et la combustion du fil 
La durée de cene réa<:lion est également 
variable . On d iatingue air.-1 les type• r 
(rapide)brûlanttrèsv>le(l{IOOdeoeconde). 
M (moyen ) qui brûle à la même vite$$<1 maia 
avecunrelarddel{SOdeseconde.letypeFP 
(focalplane)de31inèàêtreemployèavecleo 
obrurateurs à ndeau et qui, avec le même 
retard que le• lampes M. a une durée de 
combustion nenernent plus longue, enfin le 
rypeS{alow :tent)destinèèêlreemployèen 
open-lluh,c'est-à-direl'obturateurétilntou
vertpendantuneduréeassezlonguepenciant 
laquelleonprodunleflash 

LE PROBL~ME DE LA 
SYNCHRONISATION 

Sionveutuuhseraumieuxlalumi9red'une 
lampellash.ilfautquel'obturateursoitouvert 
au maximum au moment où se produit l'éclair 
etqu'illerestependantunefract>onimpor
tilnt&deladuréed&lacombu.otion.œqui 
poseunproblrunedeaynchroniaation.Sion 
ne diapœe pa!! sur l'appareil de di.spœitif de 
synchronLSation, on pourra employer J'open
fla.oh, méthode à laquelle noua venons de 
faire allusion . L'opérateur ouvre d'une main 
l'obturateurdesonappareil.réglélltlrla 
pœe ~ un temps &. De l 'autre main 11 pro
voquel'èclatr,lerénecteurétantbraquésur 
le oujet . SitOI !'&clair obtenu, li refenne 
J'obturateur . On utiliae ainsi tout le nux lumi
neux de la lampe, etsil'amb>anœlum>nause 
ne dépasse pas un certa111 n>voau . le film 
n'e st impressionnèqu& parle flash. Ce grand 
1113tantané o"obtient tres fac>lement avec un 
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mpeu d'entralnement ; l"enoomble des opéra
tionspeulsefaireenuncinquièmede.seconde. 
Uestnécessairedecalerl"appareiloudele 
monter sur un pied. Si l'ambiance lwnineuse 
est suffisante, on obtiendra une image dou
blé<! d 'un fantôme ou d'un flou 

U est plus Wr cependant de faire monter 
sur son appareil undisposihfdesynchronisa
tion et la plupart des appareils mcx:lemes sont 
du reste munis de ~ynchroni$ateun. Ceux-ci 
sont magnétiques, mécaniques ou llo dynamo. 
Dans les premiers, le oow-ant qui allume la 
lampe actionne l'obturateur par un petit élec
troaimant. Dan.. les synchroru..ateun~ méca
niques,l'obturateurassureleo:mtact8UI'l8 
lampe environ deux centièmes de seoonde 
avant son ouverture totale. Ce .système est 
plus sûr et plus économique, mai!! exige une 
construction spéciale de l'obturateur. Enfin. 
dansledemiertypedesynchronisateur,W'!e 

dynamo simplifiée est lancée par un déclen
chement qui devance de 21 millisecondes 
celui de l'obturateur; lecourantémisamorce 
l'éclai,. 

La photographie en oouleurs II.U moyen de 
:::pea flashpeutdonnerd'excellentllrésul-

Leslampes ,clairesdonnentunelwniére 
blanche dont ü. température de oouleur est 
de 4000•K environ {degrés Kelvin ou abso
lus). Deslampeaontétérevétuesd'W1vemis 
ooloré oorrecteur pour modifier cette tem
pérature de couleur. 

Les lampes recouvertes d'W1 verniS jaune 
(3400°K) sont destiné<ls ~servir de source 
lumineusepourlaprl3edevueencouleur 
sur films pour lumière artificielle. 

Leslampesbleues(6000°)sontprévues 
pour 88TVir de source lumineuse d'appoint ~ 
la lumière du jour, pour la prise de vue en 
couleur fllr films pour lwnière naturelle. 

Ces lampes colorées ont les mêmes dimen
sions et le• mêmes durées d'éclair que les 
lampes claLTes de même catégorie. Si l'absorp
tion du vernis jaune est pratiquement nulle. 
1811 quantités de lumière se trouvent réduites 
pour les lampes bleues dans un rapport 
voisin de 3/5 el il faut donc allonger la pose 
dans le rapport convenable. 

LAMPES tLECTRONIQUES 
Depuis très longtemps on san obtenir des 

clichés~ la lumit>re des éclairs ou de puis-
IISiltes étincelles élootriques . Le procédé fut 
perfectionné en 1925 par les frères Seguin 
avec leur Stroborarna dans laque! une dé-
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cba.rge<reapuissan<eettreobreveé!atl 
l.ancé&dansun!Uboll.ga:z.L"6clairinte1'Met 
brefpermetta.itlaatrobosoopiedesJ!lOUV&
menlll pllriochques et La photogr.lplue des 
mouvem9nta trila rapides que\COI>qlles 

Enl9361eprolesteurl.aporte,dei"Uruver
o:ilé de Nancy. filles premières rnchercheo 
aurl'u!ili.sationduxénon,ga:zraredel'atmo
sphére.dans lestubesàdécllarges:le xènon . 
ioni.séparunedéc:h<l.rgetrèllunenae.deV!enl 
conducteur.et~l"aCilonducourantqwle 
traverseestportépendantuninstantbreft 
une température égale ou supérieure à celle 

delasurfa.cesol.i.>re.JlprodUltunelumiére 
blanc-bleutée trèa acturiqu.e. compo;sée d'un 
.apectre oontinu auquel se superpose un 
spectre de raies 

En 19391"Amériœin Edgerlon. a l"lUde d'un 
!Uboauxénon.réaliaalaprernièrelampe 
&clair t Jurruère blanche. qui devait être 
utiliaèeetoonsiderablement perfectionnée 
auxEtats-UruselenG~Bretagnependant 
laguerre.enparhcuherpourlaphotogra
phieaériennedenuil. 

~"in!~ ct!ran~:. p~~~on~::: l!~ 

• P~olo .., t 30000ooooconolod"unJeld" .. utombont • Cotot<-,_,td"unoo miOO,..~"quoootO..,o· 
o.,0 uno cu-o. A t'œil 1o ]01 Hmbio cyllnclrl<luo. tovropl>lf • l"alolo cl"uno '""'"" ot<lol r llloc!"'niQ .. 
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lampo.q açtueUea aont constituées par dea 
tubeat.a~ph6-r.de xénon~~ekryplon 
t. la pr&UIOrl de quelquu millimètre. de 
mercure. ce. lubu .ont le plu.o IKI\Ivent 
enrouléaenhélicepourconstituerul'le80Urœ 
1tunineuM plu.o compaete. r. d6charqe .. 
produit entre électrode~ de tungstène thoi"W 
revérue.d'unproduit6mlail"alcalinQ.Ierreux 
cuit oo fondu, et entour6ea d 'lUI cylindre de 
molybdène. Lu électrode~ 80111 refroidies 
parCU"CULitiond"•ll· 

Selonladeatinationdecealampo.q.onpeu.t 
faire nritor la d11 ... de l'klair de 1/1000 t. 
un millionième de MOonde. Pendant ce 
temps, 1'énerqie débitée par La lampe e1t 
oonsidéreble. Lu lampo.q oonunercieles ont 
des puiqaru;ea kb.etonnéea de lOO W t. pl111 
de ro kW, maie on réatiM maintenant des 
lamPN q\11 peuvent roumir 8000joul81 en 
.ac microeeoondea, aoit - une pqissance 
moyeMO ~ Z0 000 kW durant la dé<:harqe 

L'6nergMO llllnineuM rayoruWeucoufl 
d'une d6ellaJ"9e vane ~érablement. don
nant une 00\ll"be tr .. pomtue. r. brill.&r>o. 
pe1.1t atteindra pluaHI1.1n toia ceUe du toleil. 

Lar6ali#uond"uneteUedéchargen"e.c 
pu un problème limple au premier abord. 
ou il 1<1111 une tanaion de 1000 :1.5000 V. 
accompaqnftd'une in~téQUI pe1.1t altendra 
pl...m.W11 eentainel d"am~ru. On y partient 
grtcet.l'emploi d'lUl oondenateur, appare1l 
16ger, pe1.1 encombrant et d'lUI prix modique. 

Si, par exemple. no111 ~déron.o un 
condenaateur de 100 mfd chl.rgé par une 
tension de 2000 V. on Cllel.!le que l 'énergie 
emmagumée par l'appueil chargé e.st de 
200 ;o....te.. s·u .a dkhlrqe en 1/1000 de 
II&CO!lde, la pu~ moyenne débitée aera 
de 200 kW et 1"111tenaité moyenne de lOO am,.,. 

Pour chuger le condensateur. on pe1.1t 
employer un bloc: d"a.hmentalion Emblable t. 
celuid"un•~n>ilde...:lio,ou.•l.lstudio. 
onpeutn>d.r-rparune.aupapelaton
sion d 'un tnnsrormateur branc:hé sur !e MC

•~. 
r. tor111on d'alimentation de la dé<:hl.rge 

estinfufl'itantapourdklenehercelJe..cioar 
le ga: non ionieé n"eat pu .suffisamment 
conducteur . Pour amorcer la dkhlrge. on 
applique t. l'aide d\me électrode auxililiTa 
uneteruJiond"amorÇIIgebeal.looupplu.oélevée. 
produita Pl'r un autre oondenaateur. Cette 
électrodepel.ltêtreextérieureautube.la 
tension d"amorÇIIge étant appliquée entra 
\"éleclrode et lee da\ll< é leclrodN prinClpalu 
Ellepeutltreéga!ementreliéet.l"anocie.La 
tension étant alor1 1ppliquée entre les élec
lrodea prineipelu. 
l.&~liondlll.ampesélectro

nlql>el doit Atre bien faîte et aoigneUMment 
cont.ro!M.Ellal"etr.dllepuun]é,gerconract 
daJIII l'obturalflur. Ce contact M ferme lori 
de l"ouvenur• ophmwn dea lameU..... B1an 
fa.t.tleatindéréglablaettrêsaClr 

Tou. ln obturateur•. centraux ou à ndeaux 
pe~.~ventl'ltre~roru.éamaialapreférenca 

YI. nettement aux obturateurs œnt .. l.lx qui 
d~vrent complétement et en W"l8 foia au 
1{500laau!faoeMnsible.alonquei<Nobtu
rateurat.rid .. unelefontque ~rtiellement 
IUI{SO. 

LMJampeaéclairélectroruque;tiKI!Itanoore 
"l'heure •cruelle d'un prix de reVtentélavé 
PourlNproteaaionneLaœtina;>n...ruant •• 
largamant compenaé par leur durée q\11 ut 
~rable:~Uespeuventtournirpluaieur• 
diau.. à millie .. d"é<:lainl IYII!lt d'être 
hon d"l.llilg•. 011 qw permet d'en garantiT 
10000. Ellea prélententl"ina;>nv(lnlent d"exi· 
ger un l)'llteme électroruqUe asMZ compliqué 
etfonctionnanteousdeavoltage.oélev .. ,ctl 
quiol'fredudangersda~électriquea 
pour l"opé .. teur .n l'appareil est mal LtOié 

Enfin, un 001~111 nombre de ~ apPI'reila 
•ponatlfl •pesent enooreplu.oleu .. kllo
grammea. 
~ tUu.otraUOIUl ~ acoompagnent cet 

artlC:le montrent lei ln'lm811381 poaoUnht611 
oti<Jrtas a~.~ pbomgrap.b.e pour l'emploi dea 
Jampea éclaira, et plus lpiaalement dea 
lampelléleetrO<Ûqi>U 

l.v.cunlpparelléqutpéd"untlub.appe.rell 
ralallvementpauooOtewc.l"amataurpal.lt 
opérar t. l'rnténeur et à n 'Importe quel 
mornentpourprendreql>fllqueJIV\Le.duna 
céréroonia f<lmilia!e, 11 pournméme, 1"!.1 eat 
un pau adrOit. rNhaer lui-même une uwtaJ. 
latton permettant d"util11er l<l comblllii.IO!l 
l lmultanéedeplu.oieurslarnpespour!airedea 
~rtra1q. Ce• ponnut.. sont. beôlllCOI.IP plus 
V!Vanq que ceux_qu"tl réahiEir<llt avec. dea 
Jampeaqui(lbloul&OI!ntleaujetetlefiglnl 
dalllluneexprUSK>llsans vie . Un porttiLilate 
profe .. ionntlpr.éféTf!ra.b~en.entonclu,une 
Lampaéclairélectroruquequtluiparmettra 
de tirar una .. na de chchélltoul en eonvlr• 
Ullt IVK le modltle. 

De meme. le reporMr photogrlplte préf• 
ra .. dallllbeauooupdec:asunelampaklau 
électrooiqueqlllluipennettr11deprendn>dea 
clich61t.r6pé\tllonanaêtreobli~d•"'-• 
at de dév'.aMr une lampe fluh 

LellNhélectronlquepermetd'arréterlla 
mouvementa le• plu.o f<lpidea. da fixar av..:. 
une mtrvlllltoUM llf!ttelé une phue à oom. 
pémion aponive, le bond d"Wl dan.Mur. le 
vol d'un oieeau ou d'un !IliEiete . 

Enfin. les lampes-éclairs 10111 da pllll an 
plu.semployéea. mêmeenp!einjour.oonune 
lumiéra d:appotnt, permettantl"m.t.tntan6 par 
tempe gr~& ou aux heuru av<lncéel de la 
Jou.rnéa, La auppri!ISion d"effeta d"ombrla 
bruta...,. sur un VIAge. tell qua dea trou.. 
noir• t.laJ)Iao.desy<IUX. On donne li coup 
de lluh du e6té ombre. 

L'emploi du lampea-éclairl en plelll )Oilr 
auure W"l8 grande facilité i l'opérateur pout 
c:hoiau" 10n angle de pnae de Yl>l : c"Nt 
llllli que oartwta éclalrage.o laréno1.1x ou 
oontre-jourviolent.looupésparunooupde 
lluh tourniront de magrufiql>ea tablall1.1x 
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